
ti'esculivters contre les pleges qui
- gotirém endIc u.vO èrs u clicuSC ilUfa ut 'oi. Pourquoi cette dernière serait-elle exclue des m4r-

eur sot tendus. On perd un cheta!, il faut l remipla- chés dé chevau0<? c'es dans ces sortes de cas qu'elle
,,uabeegue pesse- i mquignon du village pro- , ,,xer l t ie110 prOue Le .n ulng pr est nécessaire et l'on préteèd établir qu'ou peut la rem-

ite de n circonstance i il vend chèrement unbteplacet par le mensonge ? voici M. Lachapelle homnie
pleine de d16fauts. Pour cacher l'usure, le billet porte1

une samna supbrieée ua prix de lai v'cnte. Bentôt le respectable et sans dJfiance, on lui propose un échange
eil l'éca dc chevaux, il accepte apres qu'on lui a assuró que le

c ceyltes hors d'ltat dtrai e on le cltr hevaqu'on lui. donnit r'avait pas de déf uts. Ce
%aure: nouve u billet, Piresséd paycr, le ctea- pendant il reconnait qu'il a été trompé, que le che-

tour pounr , or«Mpine lu (0' on.On eprte. val qu'il a reçu est boiteux, il en fait de Justes reproches
1wr mains dlu. comp e,1du maquighon). On Mu prête,.

fermer une a celui qui le lui avait donné, il lui répond -.- 'est vrai
ial, il; ts enhout:t;nôlui grandee po sseseuril boltè en partant. M. Lachapelle indigné lui reproche

pl hri s'en ouvre uneù plus grande. Le possesseur
du billet, las d'attendre et conservant un reste de pu- Sn.tromperie, l'autre lui réplique ATTRAPE QUI PEUT11

dour, vend sa promensepourne pas consommer par puis il vient ici réclamer justice pour son caractère i
us , M. roee poCIL"bitur Aurit!l M. Lachapelle lui a dit qu'il était un homme de mau-

Ju-même ù drie de son débiteur. A u mnoment qu'on .. .. . ..
s'y attecnd le moiis arrive un étranger;; au récit de ses vaise foi, il l'a tra:té le menteur : eh ! bien il méritait

prétention, la femme et les en1ans, qui très souvent les épithetes et il ne peut s'attendre a aucune répara-

ntles conlditins dles marchés passés, jettent les ion. Le juge termina son éloquent discours en disant

1%ýb cris; la <nuti répand en imprécations:. tout estqu'il était satisfait de voir qu'il y avait beaucoup de
cgens dé 1; campagne dans l'audience et qu'il espérait

>Otbr pu %trei: 811;.ai, renonceaux meilleues. que lcs principes qu'il venait d'tenoncer, seraient sentis

et goutés par tous ceux qui l'ayait entendu.
pièces qu'on posde sur le banc et l'on est un pauvre .Les débats de cette cause dont nous avons été té-
iamme, Comsbien de lfam:lles probes, economes, sontýèdtJmni . la n pre (uie probe r. ncoe., pontmoins, ont fait la plus vive impression zur l'auditoire.
rodukes k ln misère, paire que dans le prmncipe, pour__________________________________

Un beMkn u-quefois peu niécositeucî eUles se sont, ---

idm e ý tk Ses qi fnt li tier-d'usure 1Tel lhubi.

t de n e4n(8 ifnce,u troisièmn vientret I A V IS D IV E lR S.
ýtdinwîreent à'insu de la famille. -=--

Aî ce mal il y a ùti remède :supprimer rignureusement
tOutedCgIuense inutile, se donner un pcu plus de peine,

tendre une piLce de terr,.
- ianndIo vente d'uni arpnt peut sauver de la ruine

detmte une faille, ou le reste d'Une petite propriét&'
* neturi!vai4chonte qluc celle qui fait qu'on préitre

empatryîs Wltemeat ,pour subir énsuite la houte
pIns e d' eplurimitiwn publique.

14 napaImoi:ncher de sl s'acquitter que de S'en.
deU~rtaar mpan~ter devient uie habitude et b ou

micoinue, el i e en faatre anuitôt l'usge.

d suite de raetic e âkmusa <ins ne pouvons nous
eVsipêdr e rapporter les d reanisces d'un procès

jw oi'1ug lk e 5 de e suoi à MoUtrtat cette catuse ,

A T Tr E N TfI1O N··.
ÓOUS prions Messieurs nos APBONNE'S qui

V n'ont pas encore payé le premiet trimestre de leur
Souscription à L'IM1PA RTIAL de vouloir nous le faire
parvenir avec le montant du second commencé le 26

EIVRIE It dernier. 'Nos Souse u as de Montréal
pourront fire leur pavement dans les mains de MR.
l ENJ A MIN STA I N ES, Ecuyer M archant, prs
du March,-Neut, lsavis la a Maison neuve de'

Laprairie, 12 Mars8, 135.

SE S P E11SONN ES, à qui le Soussigné a pr-té
des LIVRES, sont instamment priées de tes lui

faire parvenir le plutôt qu'il leur sera possible.
N. D. J.- J A U M F.NNE.

Laiprairie I19 Février, 18533.

Ncruôsp6šns quéett Îônstancd est de peu d'importanCe en elle- nme mais elle a fourni

doner a do la vib aux affaires, surtout si elle se trouvait à M.1le Jugo RoLoA -occasion de faire un discours,

Saint eà-une rupture ente ;EEtats-Uniset la 1Irance. si plein de morale et de seine raison que nous ne pou-
etPéMralei d'en rapporter les circonstances.

ce dernicr 4v n ft a tce , l n'y a nul doute qu'il voni nous empecher e pp 'in c
àonfcra une nouvelle impulsion au comdi ree, une pa M:Lachip . serencontra un jour avec le nommé

alle omotion politique ne peut'manqucr de ranimer 11Mr. Légeau dit Délaurier et un échange, de cie.

les ressrt de la spéculation merca‡ile. Les capi- vau ut proposé. Celui lde M. Lachappelle était sein

t¢ qui dorment depiïs Ii long-tome, faute de place- an éfauts, il le livra pou tel. Ensuite il demanda
teflt convenable, sortiront des cofTté : se r Putdant M, Légeau dit Délorier quel ge avait son ceval et s'il

pays y reportèronlt lisne dont la plus gründe n'avait aucune infirmité. CeÇui-ci répondit que son cheval

rtdu ppy. u lasgnation davait 10 ans et qu'il était, paTfaitenef't sain, ladessus Vlé-
kuërr est'-idotitiemnt Nt•MAI ' ' .umaLachiapel le avait il

La guérre est certaiement ou mal pour. luma change ut lieu, mais ' eMie M.
ld- muais'est une vieille plaie qu il ne se farmera pas attelé la bête qu'on venaii de lui livrer qu'il s'apperçut

5ilsêient et qui tout en affectant certaine partie du qu'elle boitait, ensuite plusieurs personnes lui assuré-

kbr socialtietreilni la vie et la riguu: dans le reste. rent qn'elle avait 17 ans; au lieu de 10. M. Lacha-

èctte véritê est faenle prouver, il n'est personne qui pelle se voyant trompé, ,-amena le cheval à celui qui le

gnr e que'le commerce et l'industrie languisant Pen- lui avait livré et qui était alors au moulin. Il fit avec

liant uinlongue paix et qu'ils ne fleurissent jamais avec raisoi des reproches. Mir. Légeau dit Délorier, sur

miant 'éclat que lorsque la guerre s'allume. Certes, sa mauvaise foi, mais cefui-ci ili répondit jiour cette es-

åägi icrgno de îor:on la France s'ouffrait do se pèce d'idage qui sert comme de manteau aux hommes

iIenlever se ena par suite d'une guerrç intormi- qui ne se font pas scrupule de' mentir pour tromner

ge; blc iaisjamais son, commerce et ses fabriques ne les personnes trop confiantes "en fait de hevaux, at-

ýtuent dans un 1tût plus floribsant qu'à cette époque, trape qui peut." Une espi(ce de disp'ute ensuivit dans

un pourrait " A MilMA " dire la -même chose du Ca- aquel M. Lachapelle donna à son adversaire des épi-
hada. On se souvient de l'activité. <'ue la dernière thetes énergiques, mais qu'il m'éritait. Celui-ci inten-

gueri e avait imprimé à notre commercb et l'on sait que ta trois actions une pour oix dc fait, l'aitte en révendi.

bon nombre de fortunes, q(ui sont maintenant consoli- cation et la troisième pour obtenir réparation de iMnjure

dées, ont dû leur origine aux spéculateurs nux*quelles qu'¡l prétendait avoir été faite à son caractère.
cette guerre a donné lieu. Espérons donc que si ns Le juge vit d'un coup d'œil de quel côté c'ait le bon

voisi s se livre A la manie guerrière qui les a saisis tout- droit ëi le débouta de ses trois actions. Il saisit cette
.coup, nou en sentirons de bons eff sans être capo- occasion pour s'élever cdni're le principé, subvei-sif de

s auK inconV niens qui peuvent en rélter, toute bonne foi, qui avait i ié réclamé par I échangeur."
ATTrynE QUI PcUTr dit-il. Et vous pensez par ces

.s cAnPAoNEs-9n ne saurait trop mots excuser votre tromperie et votre manque de bonnei. je or anu ebneé

Inpimé et publié tous les Jeudi
PA I

R A YMOND ET JAÚIUMENNE.

CONDITIONS DE L'IMPARTIAL.

CF Journal se publie tous les JEV-rs eoir. Le prix de
l'abonnement est de 'Rois I'IASTES par année, outre
les frais (le poste, payable par trimestre et d'avarc.
Ceux qui veulent di:,continuer sont obligé d'en donner
avis un mcis avant leur semestre échu et payer leur'
arrerages.

On ne reçoit pas de souscriptions pour moins de sit
mois.

PRIX DES AXNOÛCES.

Six lignes et au-dessous 97s Gd. et: pour chaque ioserý'
Lion subséquente 7îd. dix lignes et au-dessous 3s. 4 J
de 1 Od. pour chaque insertion subséquente. Au-desl1u
te 10 lignes, 'Id. par ligne pour la première insertion, e'
Id. pour chaque insertion subséquente.

C Nous publierons les annonces qui nous seron
adrés es, jusqu'à ceu que eus ayons reçu ordre de dis,
continuer.
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A VER T ISSEM E NT ,
VENDRE à. des conditions très avantageuse

. a des termes de paiement faciles pour l'acquéàèj
UNE TER RE situae dans la Paroisse de St. Is
(int lieu du distance de l'Eglisse, bien boisée eni
Epinette et autres bois, de trois. arpents de- front
vingt cinq de profondeursa deventure sur le grand eid
min qui conduit a la Paroisse' Stë, Martine et aux Et-
Unis. Cette propriété offre des grands avantages p
les commerçans en bois, qui en tirant parti -du boigi
trouveront un soi très productif.

Pour plus grandes particuliarites et les termes d
payement on pourrait s'aderesser à cette Imprimerie
au Propriétaire Soussiné.

H YACIN THE GUERIN.
Laprairie, Il Décembre, 1834

d E lR D R E
des con'ditions faciles un superbe ETA LON d'
race métis, avantageusement connu par les beau

POA rms qu'il a produit, ce Cr-E vAL e-t âgé de SEP
ANS réunit toutes les qualités désirables dan5
*EkA Lo, s'adreser à L'OFrICE DE L'IJPARTAL pour
connaître les conditions qui seront avantageuses.

Laprairie, 9 Mars, 1335.

A TTENTION Il
ONSIEUlJ N. ). J. JAUMENNE, ayantrés-
gné la place d'Instituteur qui lui avait été con,

férée par Messieurs les Syndics du premier Arrondisse'
ment d'Ecole du district (e Laprair.ie a l'honneur d'in-
former les pères de familles qu'il donnera chez lui, ou
dans le Village, des leçons de Grammaire et d'Ortho]
graphe FrancRise aux jeunes gens .qui désireraient se'
perfectionner dans P'etude de cette langue. Il pourr3

egalement enseigner la Geographie et l'Arithmetique
aux personnes qui le desireront.

Le prix de ses leçons sera moderé et propor-
tionné au nornre de jeunes gens qui se réuniront.

Lapraire, Il decembre.

A REPARER ET A NETTOYER,

PIANO-FOÈTE? ET HORLOGES.
LES PERSONNES qui ont des PIANO-ORTeS

à reparer:et a accorder, ainsi que des HOR-
LOGES ou PENDULES à -nettoyer où a arranger.
peuveý.t sadresser au BUREA'U de LlMlPARTIAL, 0o1
on leur indiùdera une peisonne habile dans les deur
~enres.

I .aprairie; il décembre,

A VEN DRE

A CETTE ZMPRIMVERIE.
SdMTATIONS, Subpora, R gles de Cour, ExÉ-'
cutions, Saisies Arrêts, Saisies Gageries, a l'usage

de Messieurs ls Greffiers de- Commissaires pour le
décision sommaire des petites Causes, Contrat de Vente,
pour Messieurs les Notaires, et Froc s Verbeaux d&
Saisie pour Messieurs .les Huissiers.

Laprairie, Il décembre, 183,.


